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CINQUANTE ANS DE VIE SACERDOTALE
L‘N. Dugal, P.D.V.G., cure de St-Basife de Madawasfa^ 

est l’objet* d’une grande fêté paroissiale ~NN ss-
AGE<^nJU^E ET U]№ BANQUET COMPOSENT LE PROGRAMME. — LE JUBILAIRE
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“L avenir de notre гале est/beaucoup plus menacée, 
Aujourd’hui, dans le domaine économique et social que 
4a*»s le domaine religieux”—(M. l’abbé A. Perrier, Mon- 

”рЩ, 26 Juin). ! gy7- Щ
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'> L’histoire nous enseigne* que la force et l’influence 
: d’un peuple ont toujours été basées sur sa force économi­

que. Les pelles gaspilleurs, sent appelés à vivre péni­
blement pour літе un jour engloutis par l’influence et le 
.papit»! étrangers. C’est cb qui faisait dire à Le Play: “La 
raison et l’çxpérience. du genre humain établissent que la 
prospérité de chaque peuple crdh.avec la force morale qui 
crée les habitudes d’épargner et tea accumulation s dp ті- 
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Les paroissiens de St-Basile, ne curé, dans l’exercice de son 

paroisse-mère du comté de Ma- ministère, 
dawaska, ont célébré cette semai­
ne avec tout l’éclat possible le 
cinquantième anniversaire de Kor- 
dination/ sacerdota,îe de Monsei­
gneur L. N. Dugal, Prélat Do­
mestique et Vicaire-Générak du 
diocèse,Acuré de la-paroisse de­
puis près de cinquante J*ns.
Nous ne croyons pas que lins 
l’histoire ecclésiastique du Cana­
da un fait semblaMe se soit déjà 
vu. Cinquante ans de vie sacer­
dotale dépensés entièrement 
services des âmes d’upe même pa­
roisse, c’est bien un cas rnpque.
C’est pourquoi les paroissiens de 
St-Basile n’ont rieg négligé pour 
faire de cette fête la plus belle du 
genre.

I Lanteigne d’AAolville, Grég. 
Les fétes ont débuté, màrdl Faquin de Grand’Anse, Phenan 

M. l’abbé Dugal fut nommé soit, par un concert sacré, dans і de Portland, J. P. Levesque, J. 
Grand Vicaire de Mgr Rogers le l’église paroissiale, éxéctité par Trudel de Jacquet-River, I. N. 
11 janvier 1900. Le vénérable ju- la chorale de Rivière du Loup. Dumont de St-François, W. J. 
bilaire a ainsi eu l'honneur de Cette chorale, sous la direction Conway d’Edmundston, E. Lang 
cette marque de confiance de la du notaire J. Dugal, comprend de St-Basile, et quelques autres 
part de trois premiers éVêques du soixante membres. Une foule cou dont nous n’avons pu nous pro­
diocèse. L’Eglise, par la voix de sédérable de paroissiens et autres curer les noms, 
son Chef Suprême, a bien voulu personnes venues de toutes les La chorale de Rivière du Loup 
récompenser cé ministre zélé du parties du comté assista à ce con- chanta la messe brève de Gou- 
Seigneur en le nommant Prélat cert religieux d’une exécution n°d avec Credo de Nibel. MM. 
Domestique et Protonotpire A- soigné et impeccable. Voici le pro Albert Boulanger et L. Mont- 
postoliquC. gramme rendu : sarrat exécutèrent les iolos. M.

SON OEUVRE" 1ère partie H. Dugal chanta l’Ave Maria de
Mgr -Dugal a consacré ses сіп- 1-Choeur des Pèlerins—Wag- Letondal. 

quante ans de sacerdoce à un tra- ner. (Extrait de Tanhaüser) 3 Après la messe une adresse fut 
vail incessant pour le • salut des voix mixtes. , lue par M. Denis Daigle,
âmes. Le grand territoire qu’ü 2-Hymne Apostolique, 1ère par deà paroissiens de St-Basile.Une 
avril à. parcourir au début de sa tie—Gounod (Extrait de la Ré- bourse fut présentée au jubilaire, 
cafrièré pour porter la parole do demption) 4 voix mixtes. Mgr Gariepy fit le sermon de cir-

3- Grand Air (du “Messie”)— constance. Il fit l’éloge de Mgr 
Haendel Mlle M.-Paule Michaud, Dugal_ puis rappela à tous le’rôle

du prêtre dans le développement
4- Adoramus Té (4 voix mixtes de 1* vie spirituelle de lîiumani-

—Dubois «, l té. Mgr Dugal remercia lés orga-
5-Cinquième Parole—T. Du- nisateurs de cette fête et tous ses

paroissiens. Il fit brièvement et 
avec l’humilité qu’on lui connaît 
l’histoire de sa vie au Madawas- 
lca. Monseigneur l’évêque 'du dio­
cèse fit ausii l’éloge du vénéré ju­
bilaire.
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Et Louis Arneâu écrivait récdmment : “Avec le gas­
pillage, ce n>st pas seulement^ “argent qui s’en va; c’est 
Wore et surtout la mentalité &tht«q|ie, l’esprit chrétien, 
-l’esprit de famille, l’eaprit de travail, l’amour de la terre, 
l'amour de la langue française; en un mot, toutes les qua- 

й Utés qui ont fait de nous tm peuplé
La Société l’Assomption a été fondée dans un but hu­

manitaire et patriotique à la fois. EUe est humanitaire en 
qu’elle travaille à assurer à ses membres une protec­

tion en cas de maladie, et à leurs survivants, épotises et en­
fants, urte protection contre les misères de la pauvreté.

La Société l’Assomption comprend deux classes de 
membres: les assurés et les associég, Les premiers sont 
ceux qui portent une police d’assurance.1 En -expliquer les 
avantages nous semble inutile, tellement le fait est incon­
testable. Qu’il nous suffise, de dire que les taux de 4’As­
somption Mutuelle sont les mêmes que les autres sociétés 
mutuelles, tels qu’adoptés par le congrès fraternel. Les af­
faires de la société sont bonnes, même très bonnes puisque 
cette anpée elle a annoncé à ses membres une. exemp­
tion d’un paiement mensuel. C'est un moyen de-faire béné­
ficier les membres des profits réalisés.
SiiSociété ' '

m

le
r-
Ct:S k
i-
I-
IX

au nomu
>

\% /o
\

LE DISTINGUE JUBILAIRE sop.
4

bois. (Extrait des“Sept Paroles”) 
4 voix mixtes.\

2ème partie
6- Psaume 150 (2 voix égales)

G. Franck.
7- Jésus Dei Vivi (trio) Verdi,

Mlle A. Pelletier, soprano ; M. A.
Boulanger, ténor ; M. Louis Mont 
sarrat, baryton. _

9-JérusalemL—Gounod. Mlle J*dis au pays de GaBSèe
Alb. Pelletier, soprano. l’Homme-Dieu prêchait. Voyant

10-Hymne Apostolique (Finale) venir à loi la foule qui l’entourait 
—Gounod. 4 voix mixte^ , il s’adressa â ses apôtres : Le bon 

Directeur : M. Jos. Dugal, no- Pasteur, leur dit-il, connaît ses 
taire. ч brebis et ses brebis le connais-

A,l’Orgue: M. Henri Vallières. “Ht- Ces paroles ne semblent-el-
GMNd-MESSE ÏCplWiï.’Saï

Mercredi matin une grand’. Vous le remplissez parmi nous, 
messe solennelle fut chantée dans chose admirable, depùis un demi- 
<*hse paroissiale, par le jub.- siècle. Et ce jour qui S’est 1er* 

Lire assiste de son frère 1 abbe radieux jette un reflet qui éclaire 
f,e !f c“rc 4e Cnimmond toute votre longue vie sacerdotale
et abbe G. Bernier cure de et laisse entrevoir les oeuvres m£ 
Grand Sault, comme diacre et ritantes que vous avez accomplies 
sous-diacre. Les abbés Louis Cyr parmi nous 
et Alfred^ng agissaient comme Permettez-nous, MonseigneuK 
cérçmomaire et thunferaire. Les de venir vous présenter, au noj4 
jeunes Maunlle et Conde Voisi- de toute la paroisse, les voeuxMe 
ne étaient les acolytes. reconnaissance de vos «lames.

Auchoeur Ion remarquait Les concours joyeux de tous les 
Mgr Chiasson, eveque du diocè- paroissiens qui se sont levés com- 

K,, M ГМ,/-.*, V se. de Chatham, Mgr Murray e-jrnr un seul homme
MGR. I_-N. DUGAL, P.D. vc4ue de Portland, Mgr Grand-

Vicaire-Général du diocèse de Chatham et curé de St-Ba- ft*4 de l’évê=hé de^na- Mf 
«Ц Br Madawaska depuis 1880, don. ou a ie,é ta ÏXÏ £
noces d oc sacerdotales mardi et mercredi de cette jubilaire, Mer -Boulet procureur- 
semaine. ^ au collèÿ de Ste-Anne de la Po-

catière ; les révérends Pères Dai-
Seteheur et administrer les saî> d= \ “otte- s“Périeu,r

crements, les longdes courses du College de Batiiurst, Dumont, 
qu’il dût entreptendre pour aller rédemptonste P. Duclos, Bé- 
pbrter le Saint viatique aux ma- dlrd- J^ Bajitiste Q.f m., Syl- 
lades et les préparer à la mort, la ï4es,t,re’ ofjn:- Maescde Montreal, 
part active qu’il prit dans l’orga- ^alternant; le chanoine Soucy de 
nisation et la fondation des diffé- du MM-•« abbés
rentes paroisses qui postent au- ^*d**U| Vezina, Phileas Roy 
joufd’hui > dans son ancien terri- M. Pelletier, Normand, Arm. Mar 
toire, enfin toutes les, autres ob- ,t,n de Clair, Dos.Robichaud d’in- 
ligations du ministèr^ nous por- Berman, F. Verret de St-André, 
teraient à croire que là s’arrêta A- Allard de Bathurst, W. Bo­
son oeuvre. 41 n’en est pas ainsi.1 de»« ,«•* Balmoral, Comeau de St- 
JLe distingué jubilaire s’est oc- ! Léonard, Ouellet de Daigle-, Me., 
cupé .activement de l’oeuvre de ' M. Carpentier de Wallagrass, 
l’éducation dans sa paroisse et ' Bouchard, Martin de Shéridan, 
dans tout le comté de Madawas-1 C.E. Midland d’Acadieville, J. 
ka. Tôutes les économies que lui B. Thibaut de Kedgewick, C. Al- 
prociÀèrent line vie humble et bert vicaire à Neguac, A., Daigle 
parfois austère furent employées de Bathurst, Pihan de Grând’lsle, 
à cétte oeuvre. La magnifique L. Chiasson de Shippagan, C. L 
institution qui s'deve dans sa pa- Cyr de Ste-Anne, J. T. Lambert 
roisse et que l’on appelle l’Hôtel- de St-Françoii, B. Saindon dé 
Dieu de St-Basile est là pour list- St-Léonard, A. Michaud d’Ed- 
tester. Les six arpents de terre mundston. Madone, M. Richard 
pâr un mille et demi de long lé- du Lac-Baker, Théo, Haché de 
gués par le très-révérend mis- Paquetville, A. Gallien de Chat- 
sionnaire Antoine Langevin“pour ham, L. Léffcsque de.Neyr Castle, 
i'établissement-d’uh avivent pour R. Robit 
l’éducation des jeunes filles de 
Madawaska” se sont considéra-

a&y-d.*

es pri- fondateur et au héros des fêtes Lake, 1- 
le jeu- de cette semaine. Melanson de

,

L’Assemption comprend a*ssi une classe de 
eiéi;: c'est la caisse écolière. Chaque membremembres àss L'ADRESSE

fiastor Bonus in Bofmio
. •m щкш■ Л- d'adiftitastrationTfij tout sc вбЩйЙеТЧтк*detras^oL' 

і • Isrrs par innée, et contribue ainsi^par cette petite Somme à 
Ч- l’instruction et l’éducatipn d«( plusieurs jeunes acadiens et 

acadrennes choisis parmi les plus méritants. La Société 
l’Assomption est la première mutuelle qui ait établi une 
caisse écolière. Cettcs caisse a déjà contribué à l’instruc­
tion de 165 elèves dont 14 sont maintenant prêtres. Elle 
entretient actuellement dans nos collèges et couvents 22 
protégés dont 15 garçons. La caisse a choisi cette année 
onze nouveaux protégés. Ж '

II est surprenant de voir que la modique somme de dix 
sous par mois peut réussir à faire autant de bien. C’est le 
secret de l’épafgne. Cette caisse devrait compter au moins 
trois à quatre mille membres; il faut profiter de la cam­
pagne qui s’duvre cette semaine pour Se faire tin devoir de 
s'inscrire’ membre associé. Les recruteurs parcourront les 
villes et,, les campagnes, il faudra les bien recevoir et se 
montrer généreux pour Foeuére d’éducatioy que poursujt 

v notre société. , ,
Nous disions que te Société l’Assomption a-un but é- 

conomique et patriotique; examinons bien les chiffres sui-
vn°Rnté ^ fami,k =n deuil la somme

ri? m’^OO' ^ f a distribue a ses membres malades $372,- 
■ . 63°- E‘,e a Preté pour ь construction de nosréglise, de nos 

couvents eUppur le maintien de' nos oeuvres nationales la 
somme de $177J00. > - ~\ ' - x

?lre*L'9,îfIqu“ «marques. Pénétrons- 
"®" 1 *dee 4Ue ,a і Assomption a été fonde'e pour HISTORIQUE
nous et pour nous Seuls. Evitons les gaspillage plaçons v HISTORIQUE

• &quR^rzlcononrie%d^.4^^
- - ’ pondons ffénereusement à 1 appel que font aé- mouraska, P.Q., du mariage de
tuellement les directeurs de/я société. Prêchons par l’ex- Charles Dugal et d’Odélie Hutit. 
emple et par la parole. Ce sont là les deux armes qdi as/ Ibn’était âgé que de queques mois 
sureroht le succès de la prochaine campagne lorsque son pent alla démeurer à
____ ___ і___________-... v 6 la Rivière du Loup. Il fréquenta

d’abord les écoles de !a paroisse,

LE NOUVEAU CABINET KING ЙЛДуа^Йьї"*“
Après des1 études brillantes le

Il est entré en fonction safme^ après-midi.—-Liste officielle jeune 6u^al> décida, 4e consacrer
1 des ministres Is* vie au service des âmes. IlJrt

I ses études théologiques au collège 
• -n і ‘ . . ,, ! de Ste-Anhe de la Pooatière. Il

”“®veau. C*' Agnculfhre: hon. W. R. Mo-1fut ordonné prêtre à Chatham, 
SfS1 ”1 en fon'- tberwell v , N.B., le 29 septembre 1876 par
tiou samedi après-midi, mais Л Santé Publiqûe et Rétablisse- S. G. Mgr. Rogers.
Ге ore4Je,VmL^re ГГ" que Rent des soIdatS: hon- * J- H. Le jeunq prêtre fut immédiate- 
iL.Çntnitl 1 1-4 Kl»T; ment nommé vicaire à St-Basile,
journalistes la liste officielle de Manne et Pechenea: hod. P. J. alors desservie par Mgr Barry. 
Ses ministres. A.Cxrdm; _ En 1880 M. l’abbé L. N. Dugal

Le cabinet se compose comme Chemins de Fer et Canaux :hon fut appelé à prendre 'charge de 
ellit: Charles A. Dunning; , la paroisse de SÂBasÜe. Le jeune

Travaux Publics; hon. J. C. curé, comme ses prédécesseurs
Elliott;

Solliciteur-'
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ti venirI dans ce temple, les tociens pa­
roissiens accourus en foule, les 
chants joyeux de oktte fête, les 
déag-ations inaccoutumées tout 
celà parle bien, haut; mais les 
sentiments du edeur qui vous les 
dira?.... Mes lèvres sont incapa­
bles de les exprimer car ces sen­
timents ne se disent, ils ne se 
chantent même pas; celà plutôt 
se sent, cela se pleure L„

La Providence dans 
térieux desseins semble 
voir marqué pour remplir 
missions dans la paroisse de St- 
Basile, centre et mère de$ autres 
paraisses du Madawaska. Grâce 
à un concours de circonstances 
vraiment providentielles, jeune 
homme vous avez fait le premier 
pas dans la carrière lévitiquc eu 
recevant la tonsure dans cette 
même église où nous nous réu­
nissons aujourd’hui. Les temps é- 
taient difficiles alors, le bon Scu 
chassé de l’école, et vous avez a- 
fafs commencé votre apostolat 
en faisant la classe aux petits, 
tout en leur parlant du bon Dieu. 
Vous aviez vingt ans alors,mais - 
le Maître voulait vous confier 
son troupeau en vous faisant son
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, Premier eth-. pasteur, a a ans vous reveniez 
parmi nous, mais revêtu de la di-

Щь**» veillait*s^j^
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